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PROTESTATION 


E T 

ARRÊTÉ 

DE  MM.  LES  ÉTUDIANTS  EN  DROIî; 

DI  LA  yïLLE  d’an  GE  ES. 
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PROTESTATION 

V ) 

Ë T 

ARRÊTÉ 

BE  MM.  LES  ÉTUDIANS  EN  DROIT  ; 

I3iE  LA  VILLE  .D’ANGERS,, 

Du  3 Février  1789* 

IN'ous  foussignés  Etudiants  en  Droit  de 
îà  Ville  d’Angers  , assembles  extraordinai- 
rement dans  la  Salle  Publique  des  Gran-' 
des  Ecoles  de  Etroit  de  FUniverfité  de  la* 
dite  Ville  ^ 

Lecture  prife  d’une  Lettre  à nous  adressée 
fous  l’enveloppe  de  notre  Préjôt , par  nos 
Ereres  & Concitoyens  les  Jeunes-gens  de 
la  ville  de  Nàntes  * 

D’un  imprimé  contenant  une  Protesta- 
tion & Arrêté  de  nosdits  Ereres  | , en  date 
du  28  Janvier  5“ 


( ï ) 


D^tin  Dîfeotirs  de  M.  Omne^Ontmhml, 
iDépiité  de  nos  Freres  & Concitoyens  MM,, 
les  Etiidians  en  Droit  de  la  YÜle  de  Rennes, 


Lecture  prise  également  du  résultat  de* 
Assemblée  générale  de  ÆÆ...  les  Etu- 
diants en  Droite  & jeunes  'Citoyens  de 
Eretagne  ^ réunis  à Rennes  , à eux  joints, 
^ar procuration  & adhé/ion  ^ les  Jeunes. 
Citoyens  des  Villes  de  Nantes  j Lorient  ^ 
i5.  Malo  & autres  Villes  de  la  Frovince 
date  du  i8  Janvier  i 


Considérant  que  la  classe  des  Frivilégiés: 
^répandus  dans  le  Royaume  , sous  diver- 
ses dénominations,  fémbloit  vouloir  former- 
ïine  ligue  pour  s’opposer  aux  réformes, 
aitiles  que  le  Monarque  a conçues  dans  sa 
sagesse , de  qui  doivent  assurer  le  bom- 
îieur  de  ses,  peuples,.  " 

Que  quelques  Gentilsbommes  de  Breta- 
gne , en  particulier , ont  manifesté  des  iii^ 
tentions  perverses,  de  ennemies  de  tout 
î)ien  public. 

Qu’enîiardis  par  leur  réunion  dans  la 
Ville  de  Rennes  , ils  ont  osé  attenter  à la 
vie  des  Citoyens  , en  corrompant  par  des. 
promesses  de  avec  de  l’argent-  des  hommes 
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dé  îa  lie  du  peuple  , qu’ils  ont  armés  poW 
assassiner  lâchement  nos’  Freres  êc  Amis. 

Considérant , qu’il  n’est  pas  moins  de 
notre  intérêt  que  de  notre  honneur  de 
porter  à nos  Freres  le  fecours  qu’ils  ré- 
clament , puisque  la  cause  qu’ils  défen^, 
dent  est  celle  de  tous  les  François  ; 

Qu’il  est  de  la  plus  grande  importancè- 
que  de  tels  attentats  foient  punis  de  ven- 
gés par  la  rigueur  des  loix  , de  crainte 
qu’un  femblable  exemple  ne  devienne 
contagieux.. 

Considérant  enfin  que  , nous  Jeunes^ 
Cens  , avons  plus  que  toute  autre  classé 
intérêt  d’empêcher  le  rétablissement  de  la 
tyrannie  féodale  de  l’invasion  de  la  Mo- 
narchie , par  une  faction  d’aristocrates  ^ 
puisque  nous  en  subirions  - les  longues, 
conséquences  dans  tout.de  cours  de  la  vie 
que  nous  commençons  ; 

Pénétrés  à la  fois  d’un  vif  fentiment 
d’indignation  de  de  justice  , d’amour  pour 
la  patrie , de  refpect  pour  le  Roi  de  ses 
intentions  toujours  bienfaisantes  ; nous 
avons  arrêté  de  arrêtons  : 

‘ Qu’il  fera  adressé  de  notre  part  des 
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aeemercîments  à nos  Freres.  Sc  Concitoyens 
MM.  les  Jeunes  Gens  de  Nantes , à MM», 
les  Etudiants  en  Droit  de  Rennes  ^ Sc  k 
tons  les  jeunes  Citoyens  de  Bretagne, pour 
le  témoignage  de  confiance  Sc  d’affectioiï 
dont  ils  nous  ont  honorés  ; 

a®.  Qu’il  leur  fera  fur  le  champ  donne 
assurance  de  notre  zele  à concourir  avec 
eux  à la  juste  vengeance  des  assassinats 
commis  par  quelques  Nobles  de  Bretagne. 

3o.  Qu’en  conséquence , chacun  de  nous 
fe  préparera  fans  délai  à partir  pour  fe 
rendre  à Rennes  .*  Sc  parce  qu’un  bulletin 
du  3o  Janvier  nous  annonce  une  "pacifica- 
tion qui  rendroit  notre  démarche  inutile 
Sc  tardive  , notre  Prévôt  a „été  député  à 
Nantes  pour  y porter  le  témoignage  de 
nos  fentiments,  Sc  y prendre  les  infor- 
mations convenables. 

4®.  Que  communication  fera  faîte  des 
Pièces  que  nous  avons  reçues  de  Nantes; 
Sc  de  nos  résolutions  à nos  Freres  les 
jeunes  Citoyens  de  cette  Ville  ,,  6c  que 
notre  préfente  délibération  fera  rendue 
publique. 

Fait  & arrêté  par  acclamation  , fous  nos; 
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feîngs,  dans  la  Salle  des  grandes  Ecole® 
le  trois  Février  mil  fept  cent  quatre-vingt» 
neuf,  à onze  heures  du  matin. 


J ubin , Lîeut,  de  Prévôt^  5*  î 
Grejjier  des  Etudiants. 

, Dumotreau,  de  Lepinay,  i 
■ Commissaires  de  La  Correjp.  j 
Arnauld. 

Arnaud  de  la  Moriniere. 
Besson. 

Babut. 

Boré. 

Benoist. 

Bridault  , l’aîné. 

Bridaulty  le  jeune. 

Cordier. 

Coullion. 

Caslot  de  Maugueret. 
Doguereau. 

Desplacet  de  Gatineg. 
’Bstienvrin. 

Grand-Maison. 


Gousselin, 

Gernigon. 

Lalle  , l’aîné. 

Le  Motheux. 

J.  Lecoq  des  Aunaîs; 
Morand. 

Normand. 

Pontonnier-Lacbenais.' 

Poupart. 

Piquelin. 

Panvert. 

Papiaud  de  la  Verrie.’ 
Plunkett. 

Rouget. 

Salmon. 

Torteil. 

T oucbalaume» 

Trotté. 


Jubin , Lieutenant  de  Prévôt  & Greffier  d^  Etudians 
en  Droit,  pour  MM.  les  Etudians  non  présents  à 
i’Assemblée, 
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